
LA SEMAINE 1:E:IGIEUSE

Ce sont les deux premières religieuses de cet institut en Ca-
nada qui ont pu visiter leur Maison-Mère de Diel pe depuis le
4 mai 1639, c'est-à-dire depuis 2.54 ans, car elles ne vaulurent
point se rendre à leur mission de Natal sans profiter de l'occa-
sion qu'elles avaient dans leur voyage d'aller saluer le berceau
de leur Ordre et d'y faire comme un pélérinage d'une tendre
affection.

Ce fut grande réjouissance de part et d'autre, et aussi grand
bonheur d'avoir, pour la première fois, une si bonne occasion de
constater avec quelle fidélité, pendant un si long espace de
temps, la règle, les constitutions, les usages, les traditions et
même le costume ont été conservés et observés tant en France
qu'en Canada.

L'Hôtel-Dieu de Dieppe est peut-être le plus ancien des hô-
pitaux existant aujourd'hui dans le monde, puisqu'on peut dire
avec vérité que son origine se perd dans la nuit des temps.

" La Congrégation de la Miséricorde de Jésus, est-il dit dans la
préface du livre des Constitutions, imprimé en 1665, ayant,
comme un olivier fructueux en la maison de Dieu, pris racine et
tiré son origine du Monastère des Religieuses Hospitalières de
Dieppe, il semble bien à propos de faire ici mention de son anti-
quité, qui est telle, qu'attendu les grandes révolutions d::s temps,
l'on ne peut savoir au vrai l'année de sa fondation, ni s'il y avait,
déjà des religieuses à Dieppe en 1195 quand Philippe-Auguste,
roi de France, poursuivait Henri. r>i d'Angleterre, qui avait dé-
solé la ville de Dieppe, la vint assiéger et la saccager pour la
seconde fois; vu que les plus anciens monuments de la piété et
libéralité des habitants de cette ville envers les pauvres malades,
ne sont datés que de l'an 1250. Mais il est très assuré qu'elles
sont établies avant l'an 1285, ainsi qu'il se peut voir par la
Bulle de Notre Saint Père Honoré IV, donnée à Sainte Sabine
l'an second de son Pontificat, le 9 janvier (1287) lesquelles reli-
gieuses faisaient dès lors profession solennelle des voeux de
Religion et de servir les pauvres sous la règle de Saint Augus-
tin; depuis, elles ont toujours persévéré en cette Sainte Maison,
comme il e remarque en l'an 1562 que les Calvinistes surprirent
la ville de Dieppe et, après avoir fait un grand carnage, brû-
lèrent, entre autres choses, les papiers les plus importants de
l'Hôtel-Dieu et en chassèrent les religieuses, lesquelles, protégées
par la Reine Mère, furent remises l'année suivante en leurs biens
et leurs fonctions. "


